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� Insécurité transfrontalière : Un ancien réfugié de la zone de Gbiti aurait 

été victime d’assassinat par les Anti-Balaka alors qu’il est retourné en RCA 

pour veiller sur son bétail. En signe d’intimidation, les Anti-Balaka l’ont 

décapité et ont renvoyé sa tête du côté du Cameroun. Afin d’éviter que ce 

genre de situation ne se reproduise, le HCR a lancé des sensibilisations au 

niveau des points frontaliers sur les risques auxquels les réfugiés vivant 

dans les zones frontalières s’exposent et sur la problématique des 

chassés-croisés entre la RCA et le Cameroun. Au cours de ces 

sensibilisations, les réfugiés sont encouragés à se déplacer vers les sites 

ou vers les villages éloignés de la frontière. 

 

 

 

 

  

DONNEES CLEES 

133 937 
Réfugiés enregistrés depuis janvier 

2014. 

62 284 
Réfugiés vivent sur les sites.  

64,211 
Réfugiés vivent en dehors des sites.  

 

7442 
Réfugiés enregistrés à Yaoundé et 

Douala. 

 

 

FINANCEMENT 

111,134, 636 USD 
Requis par les agences pour couvrir 

l’ensemble des besoins. 

PRIORITES  

� Accélération de la réponse en faveur 

des réfugiés en dehors des 

sites.               
� Renforcement de la coexistence 

pacifique entre réfugiés et 

communautés hôtes. 
� Assistance en faveur des 

communautés hôtes 
� Equipement des Espaces 

Temporaires d’Apprentissage et de 

Protection de l’Enfant. 
 

37%  

financés
63% 

non 

financés 

Don de médicaments de traitement de cholera remis par l’OMS à la Délégation Régionale de la Santé 

Publique de l’Est. Ph OMS 
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DEVELOPPEMENTS OPERATIONNELS 

Protection 

� Les équipes mobiles du HCR poursuivre l’enregistrement dans les villages où des réfugiés se sont installés depuis des mois, mais 

qui n’avaient pas encore été visités. La semaine passée, 307 réfugiés ont été vérifiés et pré-enregistrés dans les régions de l’Est 

et de l’Adamaoua. Au total,  ce sont 133 937 réfugiés qui ont été vérifiés et enregistrés par le HCR au Cameroun depuis Janvier 

2014: 92 035 dans la région de l’Est, 29 711 dans la région de l’Adamaoua, 4789 dans la région du Nord, et 7442 à Yaoundé 

(Centre) et Douala (Littoral).  

� En vue de mettre un terme aux tracasseries des forces de l’ordre dont sont victimes les réfugiés au niveau des postes de 

contrôle, le HCR a lancé un deuxième cycle de formation sur la Protection Internationale à l’attention des autorités 

administratives, policières et militaires de l’axe Batouri. Cette formation a ciblé en priorité, les autorités de Batouri (23 pers) et 

Kentzou (20 pers). Lors des discussions, plusieurs préoccupations ont été soulevées par les autorités à savoir: la liberté de 

circulation vis-à-vis du contrôle des mouvements et de la sécurité du territoire ; le déplacement des populations se trouvant au 

niveau des zones frontalières vers des sites aménagés plutôt que dans des villages permettant un meilleur contrôle des 

mouvements de la population et de la sécurité du Cameroun. Cette formation se poursuivra dans les localités de Gbiti, Kette, 

Toktoyo, Yokadouma, Libongo et Gari Gombo. Outre la formation des autorités administratives et des forces de l’ordre, le HCR 

délivre aux réfugiés des attestations pour garantir leur liberté de mouvement. Depuis le début de la crise, 44 585 attestations 

ont déjà été délivrées. A la suite de ces formations, des séances se tiendront également avec les réfugiés des sites et ceux se 

trouvant au niveau des points frontières afin de les sensibiliser sur le caractère civil et humanitaire, les droits et devoirs et les 

risques (sécuritaires et de protection) auxquels ils s’exposent en restant à la frontière. 

� Au cours de la semaine écoulée, l’UNICEF, le HCR et IMC ont tenu à Bertoua, un atelier d’harmonisation des interventions de 

protection de l’enfance, avec toutes les organisations impliquées dans les activités du secteur mais aussi les représentants 

régionaux du MINPROFF / MINAS-Est et Adamaoua. Concrètement, il était question de faire un état des lieux de la réponse aux 

besoins de protection des enfants réfugiés dans les régions de l’Est et l’Adamaoua, de développer de manière participative des 

Procédures Standards Opérationnels pour la protection des enfants réfugiés, et d’harmoniser les outils et les approches 

stratégiques des partenaires de protection de l’enfance intervenants dans cette urgence.  

� L’UNICEF continue de mener les interventions de protection de l’enfant dans les sites de Lolo, Gado et Borgop avec ses 

partenaires ASSEJA et IMC.  

• A Borgop, 1388 enfants ont été enregistrés dans les espaces «ETAPES protection», soit 218 nouveaux. Les 

statistiques de fréquentation montrent que 50 % des visites sont faites par des filles.   

• A Gado et Lolo, plus que 7451 enfants sont enregistrés dans les espaces «ETAPEs protection» (4248 garçons et 

3235 filles). 

• A Borgop, IMC et UNICEF assurent les activités d’appui psychosocial et de sensibilisation pour les enfants victimes 

de malnutrition et leurs familles, avec un focus sur la relation entre la mère et l’enfant. Cette activité est menée 

conjointement avec IMC après une formation de deux jours de l’équipe nutrition et de neuf animateurs 

volontaires.   

� Dans les trois sites de Gado, Lolo et Borgop, les activités spécifiques pour les adolescents/tes ont été mises en place par 

IMC et ASSEJA avec l’appui de l’UNICEF : 

• 334 garçons participent aux activités sportives à Borgop (50), à Gado (170) et Lolo (114). En plus, à Lolo, un   groupe de 

17 garçons continuent de participer aux activités de jardinage.  

• 349 filles sont enregistrées et participent régulièrement aux activités des 4 clubs des filles à Gado (246 filles) et dans les 

3 clubs à Lolo (103 filles). 

• 74 filles viennent régulièrement dans les 4 clubs des filles à Borgop, et 100 filles viennent de manière occasionnelle. 

Les activités incluent des groupes de discussion,  des jeux, des séances de dessin, des sessions d’encouragement à la 

scolarisation, des causeries éducatives, des sessions de confection des objets décoratifs (poterie et broderie). 

• Plus de 8 enfants et leurs familles ont été suivis par les travailleurs sociaux d’ASSEJA à Gado, Lolo, tous formés par 

UNICEF. Ces enfants à besoins d’accompagnement spécifiques sont : des enfants non accompagnés, handicapés, 

malades, ou ayant un problème de santé mentale. Le suivi inclut des entretiens et évaluations spécifiques des besoins, 

l’appui psychosocial spécifique, le référencement, des conseils aux parents, et le suivi de l’évolution de la situation de 

l’enfant.  
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• La sensibilisation continue à Borgop où hommes et femmes ont été sensibilisés sur les activités menées dans les 

ETAPEs Protection et les bienfaits pour la résilience de leurs enfants.  

� Dans le cadre de la célébration des «16 jours d’activisme contre les violences faites aux femmes», le HCR et ONU Femmes ont 

organisé, en collaboration avec tous les acteurs humanitaires intervenant dans les sites de réfugiés, des activités de 

sensibilisations, plaidoyer et mobilisation sociale sur les questions de violences faites aux femmes. A Borgop, IMC et UNICEF ont 

soutenu la participation des enfants de Borgop aux « 16 jours d’activisme contre les violences faites aux femmes». Pour cette 

occasion, les clubs des filles ont présenté des scénettes de théâtre, danses, des récitations et des poèmes. 

� Dans le cadre de ses activités de prévention des Violences Basées sur Genre (VBG), ONU Femmes a sensibilisé 1814 personnes, 

dont 1350 femmes et 464 hommes. Au cours de ces séances, 4 cas de VBG ont été identifiés et pris en charge dont  2 cas de déni 

de ressources, 1 cas de violence physique et 1 cas de violence psychologique.  

� 4199 personnes ont été touchées par les causeries éducatives organisées par la FICR, partenaire du HCR, sur le site de Gado 

portant sur l’hygiène et la protection de l’environnement et l’importance de l’éducation. Au terme de ces causeries, 45 jeunes 

filles du secondaire ont reçu 45 serviettes hygiéniques et 45 morceaux de savon. 

� Dans le cadre de la coexistence pacifique, des séances de travail se sont tenues avec les leaders communautaires, et des chefs 

religieux réfugiés et ceux de la population hôte à Timangolo, en vue de revenir sur les divers cas de vols apparus au niveau du 

site mais également au niveau de la communauté locale afin de trouver des solutions et mettre un terme à ces situations. Dans 

cette même optique, des sensibilisations des communautés réfugiées et des populations hôtes sur la culture de la non- violence 

et de la recherche de la paix ont été lancées lors de l’activité des « Clowns sans frontières ».Près de 6500 personnes sur (enfants, 

femmes, hommes, réfugiés et camerounais) y ont pris part  dans les sites de Lolo et Mbile. 

� Dans le cadre de la sécurisation des sites, 16 gendarmes ont été installés sur le site Gado. 

Gaps 
� Insuffisance de partenaires pour la protection de l’enfance. 

� Réponse insuffisance dans la prise en charge des Personnes à Besoins Spécifiques (PBS). 

 

Santé  

� Aucun cas de choléra n’a été enregistré au cours de la période en revue. Cependant, l’OMS a fait un important don de 

médicaments et matériel médical à la Délégation Régionale de la Santé de l’Est afin de reconstituer le stock de médicaments 

utilisés lors de l’épidémie passée de choléra. Ce don, constitué de tests de diagnostic rapide de choléra (1000 kits), des anti-

diarrhéiques, des solutés de réhydratation, des réactifs, des consommables (Seringues, perfuseurs, boîtes de sécurité etc.) et du 

matériel pour la sensibilisation (54 mégaphones et 10 ballots de 500 affiches choléra), vient en réponse à la demande de la 

délégation de la santé.  

� Dans la zone d’urgence, 42 agents cadre de 6 districts de santé de la région de l’Est ont été formés avec l’appui de l’OMS à la 

surveillance épidémiologique. 

� L’OMS et l’UNICEF  ont appuyé la vaccination à la porte d’entrée de Kenzou, et 143 réfugiés de tout âge ont reçu la vaccination 

contre la Polio et 05 enfants de 06 mois à 15 ans ont été vaccinés contre la rougeole. 

� Dans le cadre du renforcement de l’offre de service de proximité, l’UNICEF a mis 46 motos à la disposition des Districts de Santé 

des régions de l’Est (27) et de l’Adamaoua (19). 

� La semaine écoulée, 8 activités psychosociales de groupe portant sur l’importance de l’éducation, la dépression, la gestion 

émotionnelle, la paix et cohésion sociale, les troubles de comportements ont été organisées par CARE, partenaire du HCR. 

� En vue d’assurer l’accès aux soins de santé sur le site de Timangolo, CRF,  partenaire du HCR, a effectué 60 visites à domicile 

ayant permis de détecter 2 naissances et 3 décès en communauté, et orienter 122 réfugiés vers le CSI de Timangolo. En outre, 

807 consultations curatives ont été effectuées au niveau de l’hôpital de district de Kette, le CSi de Timangolo et le site informel 

de Bethany. A l’issue de cette formation, 20 référencements et 44 hospitalisations ont été effectués. Par ailleurs, 27 

consultations prénatales et 8 accouchements dans les formations sanitaires ont été assistés. 

� En prélude à la journée mondiale de lutte contre le SIDA, le partenaire du HCR, AHA a organisé dans les sites de Lolo et Mbile, 

une cérémonie de lancement des activités liées à la lutte contre le SIDA. Les principales activités ont été le dépistage volontaire 

de la population de Lolo sensibilisée à cet effet et la distribution de préservatifs. Ces activités se poursuivront toute la semaine 

prochaine. 

 

Gaps 
� Insuffisance d’activités en santé et nutrition en dehors des sites. 

� Insuffisance du personnel de santé dans les centres de santé.  

� Equipement et le plateau technique des structures sanitaires des zones d’accueil de réfugiés faibles. 

� Absence de réponse en matière de santé mentale dans certains sites (Gado, Borgop et Ngam). 

� Faible couverture universelle en moustiquaires au niveau des sites.  
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Nutrition 

� L’UNICEF a assisté la Délégation Régionale de la Santé Publique de la Région de l’Est et les partenaires du secteur de la nutrition 

à la compilation des données de la prise en charge des cas de malnutrition aiguë sévère dans les sites des réfugiés et dans les 

structures de prise en charge de la Région (y compris les centres les plus affectés par la crise). Les synthèses des centres de 

nutrition les plus fréquentés pour la période couverte par ce rapport sont les suivantes : 91 nouvelles admissions ont été 

enregistrées dans les Centres de Nutrition Ambulatoire (CNA) pour les malnutris sévères et 13 nouvelles admissions ont été 

enregistrées dans les Centres Nutritionnels Thérapeutiques Internes (CNTI). Ce chiffre porte à 6503 le nombre total de nouvelles 

admissions répertoriées depuis le début de la crise, représentant 82,2% des cas attendus (au total, ce sont 7855 bénéficiaires 

nouveaux réfugiés attendus dans les zones les plus impactées par la crise).  

� Au cours de la période en revue, 1681 bénéficiaires étaient pris en charge dans les CNAS et CNTI les plus impactés par la crise, à 

la fin de la période couverte par ce rapport. Ces structures regroupaient respectivement 1532 et 149 bénéficiaires dans leur 

programme.  

� L’UNICEF a fourni des aliments thérapeutiques à MSF pour permettre la prise en charge 80 enfants au CNAS du CSI de Gbiti, et 

au CNTI de Batouri. 

� L’UNICEF a appuyé la DRSP- E pour la supervision des activités de la Prise en Charge Intégré de la Malnutrition Aiguë (PCIMA) de 

9 Districts Sanitaires suivants : BetareOya, Garoua Boulai, Batouri, Kete, Ndelele, Yokadouma, Mouloundou, Abong-Mbang et 

Doume. 

� Dans la cadre du programme d'alimentation de couverture (PAC) du PAM, IMC, partenaire du HCR, a lancé le 26 novembre, le 

7ème tour de distribution des intrants nutritionnels dans la région de l’Adamaoua. Ce tour cible 14 936 enfants et 3275 femmes. 

Le 27 novembre, AHA, partenaire du HCR, a démarré le 4ème tour de distribution du PAC dans le département de la Kadey 

ciblant 18 950 enfants et 2930 femmes. Par contre, dans la zone de couverture de FICR, partenaire du HCR, les distributions ont 

été repoussées à la semaine prochaine et devront cibler 5500 enfants et 1100 femmes.  

� Les dépistages menés au cours des distributions du mois d’octobre laissent penser à une amélioration de la situation 

nutritionnelle chez les enfants. En effet, un dépistage effectué sur 12 508 enfants, a révélé 2,5% ont été détectés comme 

souffrant de malnutrition aigüe modérée (MAM)  et 0,4% avec malnutrition aigüe sévère (MAS). Sur 2241 femmes enceintes et 

allaitantes, 5, 7% étaient MAM. 

� Au cours de la semaine écoulée, la FICR, partenaire du HCR, a effectué un dépistage de la malnutrition ciblant des enfants et 

femmes enceintes au niveau du centre de transit de Garoua Boulai et dans le site de Gado. Sur 1577 enfants  réfugiés vérifiés, 

160 cas suspects de MAM et 27 cas suspects de MAS ont été identifiés chez les enfants; et sur 4 femmes allaitantes vérifiées, 2 

cas de MAM ont été identifiés. Les cas identifiés ont été référés au poste de santé du site de Gado, tenu par CRF, partenaire du 

HCR, et à l’hôpital de district de Garoua Boulai. 

� En vue d’assurer la prise en charge nutritionnelle des populations hôtes et réfugiées, 71 volontaires ont été formés sur la Prise 

en Charge Intégrée de la Malnutrition Aigüe (PCIMA) au niveau de l’hôpital de district de Kette, et du CSI. 

 

Eau, Hygiène et Assainissement 
� Dans le cadre de la célébration cumulée de la Journée Mondiale de Lavage des Mains et la Journée Mondiale des Toilettes  dans 

le site de Borgop et dans la ville de Djohong, 240 morceaux de savon, 50 Kits WASH et 14 bouta* ont été distribués par l’UNICEF 

aux réfugiés. En outre, 986 bouta ont été distribués sur le site de Ngam. Chaque ménage touché a reçu 2 bouta dont un bouta 

pour le lavage de mains et l’autre pour les habilitions. Les ménages ont été sensibilisés sur l’usage de ces bouta. Par ailleurs, 

4500 personnes dont 3200 élèves, ont été exposées au message de la célébration cumulée de la Journée Mondiale de Lavage de 

Mains et de la Journée Mondiale des Toilettes sur le site de Borgop et dans la ville de Djohong. 

� AIDER, partenaire UNICEF, a fourni 140 m
3
 d’eau par camion-citerne au site de Ngam. Ce qui a amélioré le ratio de 

l’approvisionnement en eau potable sur ce site. 

� L’entreprise contractée par UNICEF a finalisé la construction de 5 forages additionnels sur le site de Gado, ce qui a amélioré le 

ratio de l’approvisionnement en eau potable sur ce site. 

� Par pompage et refoulement  à travers les bladders, 14 m
3
d’eau sont traités quotidiennement  au chlore par CARE, partenaire du 

HCR, et mis à la disposition de la population du site de Timangolo. 

� Dans le cadre d’hygiène et assainissement sur le site de Gari Singo, 110 personnes ont été sensibilisées par l’UNICEF à travers les 

activités suivantes : 6 visites à domicile et 2 sessions de sensibilisation sur l’entretien des  latrines, l’importance de la chloration 

de l’eau, le lavage des mains et l’hygiène environnementale. 

� Au cours de la semaine écoulée, les données sur le ratio quantité d’eau fournie par personne et par jour, et nombre de personne 

par latrine et douche, compilées par le HCR se présentent comme suit:  

• A Lolo, le ratio d’eau passe de  21,2 à 17,41 litres/personne/jour suite à une panne de 3 forages. 286 latrines et 206 

douches sont fonctionnelles soit un ratio de 38 personnes par latrine et 52 personnes par douche.    
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• A Mbile, suite à la finition de 2 forages (1 par IRD, partenaire du HCR et 1 par Plan Cameroun) et la réparation de 2 

forages (par IRD), le ratio d’eau est passé de 12,9 à 14,4 litres/personne/jour. 458 latrines et 183 douches sont 

disponibles avec un ratio de 19 personnes par latrine et 47 personnes par douche. Les activités de promotion d’hygiène 

ont été redynamisées par CARE qui vient de reprendre les activités WASH sur ce site dans le cadre d’un partenariat avec 

le HCR. 

• A Timangolo, le ratio d’eau fourni est maintenu à 16 litres/personne/jour grâce aux pompages électriques. Le nombre 

de latrines est de 386 latrines soit un ratio de 16 personnes par latrine et celui de douches à 358 soit un ratio de 18 

personnes par douche.  

• A Ngarisingo, le ratio d’eau passe de 12,4 à 24,8 litres/personne/jour suite à la réparation du 2ème forage. 70 latrines et 

66 douches sont fonctionnelles soit un ratio de 11 personnes par latrine et 12 personnes douche.  

• A Borgop, le ratio d’eau fournie est descendu à 8,9 litres/personne/jour, en raison des pannes intervenues sur 2 forages 

et du retard dans la construction de 3 autres forages. Le nombre de latrines est de 418, soit un ratio de 29 

personnes/latrine, et celui des douches est de 202 pour un ratio de 57 personnes/douche. 

• A Ngam, le ratio d’eau est de 15,4 litres. Le site compte 204 latrines pour un ratio de 19 personnes/ latrines, et un total 

de 108 douches, soit un ratio de 37 personnes/douche.   

� Même si aucun nouveau cas de choléra n’a été enregistré depuis plus de 3 semaines, les activités de chloration au seau avec des 

comprimés type aquatab, la désinfection quotidienne des zones à risque et la chloration systématique des dispositifs de lavage 

des mains se poursuivent. Dans le cadre de la prévention du choléra, l’UNICEF  a fourni  37 680  aquatabs, (22.000 aquatabs dans 

les sites de Timangolo et 15 680  dans le site de Gari Singo). Ceci a permis de traiter 188 400 m
3
 d’eau  au cours de la semaine 

écoulée.  

Gaps 
� Sur les sites de Borgop, Ngam, Gado, Mbilé et Timangolo, la quantité d’eau fournie quotidiennement aux réfugiés reste en deçà 

des standards (20 litres par personne, par jour).  

� De façon générale, le ratio nombre de personnes par latrine est de 35 pour une latrine contrairement aux standards (1 latrine 

pour 20 personnes). 

� Des ressources additionnelles sont nécessaires pour la construction de 58 forages, 1052 latrines et 3497 douches 

supplémentaires pour couvrir l’ensemble des besoins des réfugiés sur l’ensemble des sites.  
 

Vivres 

� Depuis le début de l’urgence, au total 8700 tonnes de vivres ont été distribuées aux réfugiés centrafricains pendant neuf tours 

de distribution. Le premier tour de distribution en mars a couvert 30 255 bénéficiaires répartis sur 5 sites. Ce nombre n’a cessé 

d’augmenter chaque mois et le PAM apporte actuellement une assistance alimentaire à 86 000 réfugiés disséminés dans plus de 

30 sites. Pour y parvenir, diverses mesures ont été prises notamment l'ouverture de deux nouveaux sous-bureaux à Meiganga et 

Batouri, le recrutement du personnel additionnel, l’augmentation de la capacité logistique et  de la capacité de stockage dans les 

principaux sites. 

� La FICR, partenaire du HCR, a fourni deux repas chauds par jour pendant 4 jours à 200 personnes sur le site de Gado et à 600 

personnes sur le site de Ngam.  

 

Education 

� La réunion de coordination du secteur éducation pour le mois en cours s'est tenue le 24 novembre dans la salle de conférence 

de Plan Cameroun à Bertoua, présidée conjointement par les Délégués Régionaux de l'Adamaoua et de l'Est. Les progrès 

enregistrés, les défis rencontrés et perspectives pour les prochaines semaines et mois ont été présentés et discutés, et des 

recommandations et points d'actions formulés.  

� 87 Espaces Temporaires d’Apprentissage et de Protection des Enfants (ETAPEs) construits par UNICEF et son partenaire de mise 

en œuvre Plan Cameroon sont fonctionnels et utilisables dans 5 sites de l’Est et l’Adamaoua (Gado, Timangolo, Mbile, Lolo et 

Borgop).   

� 68 de ces ETAPEs sont utilisés pour les activités d’éducation. 100% de la cible est maintenant atteinte. Néanmoins, le nombre 

d’ETAPEs doit être accru et les efforts de sensibilisation renforcés pour permettre à tous les enfants réfugiés d’avoir accès à 

l’éducation et notamment les filles. Les 2 dernières ETAPEs en cours de construction ont été  finalisées à Mbile et les activités 

éducatives débuteront le 1
er

décembre.  

� 8024 enfants réfugiés bénéficient à ce jour des activités éducatives dans ces 5 sites dont 2792 filles (35%) et 5.232 garçons. Un 

total de 572 enfants des ETAPEs ont été transférés vers les écoles hôtes suite à leur passage dans les ETAPEs. 69 encadreurs 

pédagogiques sont en poste dans les ETAPEs, dont 49 enseignants volontaires qualifiés et 20 auxiliaires qui travaillent sur la 
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supervision des Directeurs des écoles hôtes. Le recrutement d’enseignants additionnels pour les ETAPEs est en cours dans tous 

les sites sous la directe supervision du MINEDUB. 

� La distribution des matériels pédagogiques mis à disposition de Plan Cameroun par UNICEF continue dans les ETAPEs et les 

écoles publiques hôtes. A présent, 7713 enfants et 69 enseignants dans les sites, ainsi que 2636 élèves et 6 enseignants dans les 

écoles publiques hôtes ont pu bénéficier de matériels d’apprentissages et pédagogiques.  

� Les Comités de Gestions Scolaires (COGESE) de Lolo, Mbile, Timangolo, Gado et Borgop ont reçus une formation dans leurs rôles 

et responsabilité dans la gestion des ETAPES, ainsi que sur les droits et la protection de l’enfant. 

� En vue de renforcer les capacités des écoles publiques des zones d’accueil, la FICR, partenaire du HCR, a appuyé la construction 

de deux abris temporaires à l’école publique de Sabal et l’école publique de Ndanga Gbakobo.Par ailleurs, 332 kits de toilettes et 

295 kits scolaires ont été distribués aux jeunes filles du primaire et secondaire des régions de l’Est et de l’Adamaoua. En outre, 

50 élèves du secondaire ont reçu un appui pour le paiement des frais d’inscription et 74 élèves du primaire pour le paiement des 

frais de participation au concours d’entrée en 6
e
 et au Certificat d’Etudes Primaires et Elémentaires dans les deux régions. 

 

Gaps 
� Faibles capacités d’accueil des écoles publiques des zones d’accueil de réfugiés. 

� Insuffisance d’enseignants qualifiés.  

� Insuffisance du nombre des ETAPE dans les sites. 

� Manque de partenaires de mise en œuvre. 

� Manque de données relatives enfants réfugiés vivant hors sites. 
 

Abris et Biens domestiques 

� Le HCR poursuit les travaux de construction des abris familiaux sur l’ensemble des sites. La semaine écoulée, 40 abris familiaux 

ont été finalisés sur les sites de Gado et Timangolo, portant à 6591 le nombre total d’abris construits sur les 12 162 prévus pour 

l’ensemble des sites.  

� A Garoua Boulaï, la FICR, partenaire du HCR, a distribué 1730 vêtements à 361 ménages. Sur les sites de Lolo et Mbile, 15 783 

morceaux de savon fournis par le HCR, ont été distribué par la FICR à  3826 ménages représentant 14874 individus. 

 

Gaps 
� 5611 abris familiaux restent à construire pour couvrir les besoins en abris dans l’ensemble des sites. 

� Extension de l’appui en biens domestiques en dehors des sites. 

 

Renforcement des capacités de la Communauté et Autosuffisance 

� Dans le cadre de l’appui au développement d’Activités Génératrices de Revenus (AGR), IRD, partenaire du HCR, a financé 6 

groupes de 63 femmes du site de Timangolo dans différents domaines (petit commerce, transformation du manioc, production 

et vente des beignets). A Gado, IRD a distribué des kits AGR à 90 femmes réfugiés. 

� La formation à la fabrication des foyers améliorés en vue de protéger l’environnement, organisée par IRD, partenaire du HCR,  a 

permis la production totale de 984 foyers améliorés sur le site de Timangolo. Elle a rencontré un réel engouement chez les 

femmes réfugiées.   

� A Lolo, IRD continue, dans le cadre de son partenariat avec le HCR, le suivi des parcelles et la mise en germoir de certaines 

variétés telles que les choux, la tomate et le basilic. En outre, il continue la préparation des parcelles de terrain et poursuit le 

repiquage de la laitue, de la morelle noire, de la corète potagère et du piment. 

 

Défis 

� Problématique des abandons et absences dans les centres nutritionnelles. 

� Tensions entre réfugiés et communauté hôte due à la collecte du bois de chauffage. 

� Mouvements des réfugiés entre les sites et entre les sites et villages. 

� Accès des réfugiés aux soins et à la vaccination en dehors des sites.   

� Démantèlement des  personnes impliquées dans la vente et la consommation des stupéfiants sur les sites.  

Contacts: 

Susan Din, Chargé des Relations Extérieures et des Rapports, din@unhcr.org, Tel: +237 22 20 29 54 

Djerassem Mbaiorem, Chargé de l’Information Publique et des Rapports, mbaiorem@unhcr.org, Tel: +237 22 20 29 54 

Links: 

http://data.unhcr.org/car/regional.php  -  http://www.unhcr.org/pages/4a03e1926.html 

 


